
Assemble e ge ne rale de la Courgette solidaire  
 23 janvier 2016 

Participants : 42 adhérents + 40 procurations, soient 82 représentés (quorum à 55) 

      Annie souhaite la bienvenue aux adhérents qu’elle remercie de leur présence, elle 

remercie Claire Acquart, directrice de Lilas en scène pour le prêt de la salle, ainsi que la ville 

des Lilas qui met un local à disposition de l’Amap. Elle rappelle la promesse faite pour 2019 

d’un nouveau local dans la même rue.  

Parmi les bonnes nouvelles, le collectif a accueilli trois nouveaux bébés : Garance (chez 

Nadia Teles), Alex (chez Begoña Allica) et Paul (chez Ludovic et Aude Blanchard) 

Annie annonce ensuite l’intervention pendant l’AG de Jean-Luc, producteur de la tomate 

solidaire, de Jean-Louis, producteur du poivron solidaire, d’Annabelle, bénévole à Terre de 

liens IDF, à qui seront reversés les bénéfices de la vente du calendrier 2016,  ainsi que de 

Pierre, membre fondateur de l’Amap qui reviendra sur les premiers temps de la courgette 

solidaire à l’occasion des 10 ans de l’association.  

Présentation du bilan des Amap :  

 L’abeille (Adeline): Rémi, l’apiculteur, a rencontré des difficultés importantes en 

2014 et a sollicité l’aide de ses Amap partenaires. La courgette solidaire a donc 

organisé un repas solidaire en avril 2015, 64 personnes y ont participé, cette 

mobilisation a été très appréciée par Rémi. Grâce à ce dîner, 1700 euros ont pu être 

remis à Rémi (650 euros de bénéfices, 500 euros de don de la courgette, 95 euros 

résultant de la vente des photos de Héléna Mont-Réhel). Cette aide, venue s’ajouter à 

celle des autres Amap, a permis à Rémi de racheter des essaims et de relancer son 

activité qui cette année se porte beaucoup mieux. La nouvelle saison a commencé en 

septembre 2015, 2 distributions ont déjà eu lieu en octobre et décembre, une prochaine 

est prévue le 29 mars. Il y a aujourd’hui 50 adhérents, cela représente l’achat 

d’environ 60 à 65 kgs de miel par distribution.  

 

 La biquette (Adeline, informations données par Marie-Noëlle Diebold) : Baisse du 

nombre d’adhérents (24 adhérents, 31 paniers), la chevrière a eu des difficultés, mais 

sa situation s’est arrangée. Certains adhérents trouvent les paniers trop chers, mais 

c’est lié à la taille réduite de l’exploitation. D’autre part, la vocation de l’amap est bien 

de soutenir les petits producteurs comme elle, pour qu’ils se maintiennent. La 

chevrière va augmenter le prix du panier à 9,45 euros (au lieu de 9), il lui a été 

demandé d’ajuster la quantité en fonction. Les fromages sont très bons, la possibilité 

est évoquée de demander des fromages affinés (et non plus uniquement frais). La 

saison se déroule de mars à novembre, les distributions ont lieu une fois par mois.  

 

 La cocotte (Marie) : la cocotte marche un peu trop bien, il y a eu la volonté de réduire 

le nombre d’adhérent, mais ceux-ci sont passés de 66 à 77 ! Cela pose un problème 

pour les distributions qu’il va être nécessaire de réorganiser. Il y a besoin d’une 

nouvelle personne pour gérer la cocotte et encadrer les distributions. Seule la moitié 

des adhérents fait au moins une distribution. Certains adhérents ont pris l’habitude 

d’être appelés avant les distributions, mais ce n’est pas une bonne façon de 

fonctionner et chacun est responsable de son propre calendrier de distribution. Le 

nombre de volailles et d’œufs est en croissance, JB ne pouvant pas modifier le jour de 



distribution, une solution pourrait être de mutualiser la récupération des volailles et 

des œufs par les adhérents.  

 

 La tartine (Fabia) : Tout va bien, même s’il y a peu d’adhérents. C’est la deuxième 

saison pour la tartine, le jour de livraison est désormais le lundi, cela fait suite à une 

demande des adhérents. Ce changement a été bénéfique puisque 9 nouveaux adhérents 

ont rejoint la tartine qui compte désormais 27 adhérents. Le prix du pain n’a pas 

changé. Il y a un souci d’assiduité des distributeurs qui est dû au faible nombre 

d’adhérents, le contrat devra sans doute inclure une obligation de participation à deux  

distributions. Une augmentation des adhésions est espérée pour l’année prochaine (il 

est rappelé qu’il est possible de s’inscrire à la tartine à tout moment de l’année). Par 

ailleurs la tartine a besoin d’une nouvelle personne pour remplacer Muriel.  

 

 Le poivron (Julie) : La saison s’est terminée fin décembre et s’est bien passée. Il y a 

eu beaucoup de nouvelles inscriptions à l’automne, le poivron a même passé la barre 

des 60 paniers ce qui est inédit. A l’occasion du renouvellement de saison, le nombre 

d’adhérents a diminué, comme chaque année, cependant il y a désormais 51 paniers ce 

qui est satisfaisant. Les distributions se sont bien passées, il n’y a jamais eu de 

problème pour trouver des distributeurs volontaires, même s’il pourrait y avoir un peu 

plus de roulement. En ce qui concerne l’exploitation, il y a eu une grande période de 

75 jours sans pluie, marquée par de fortes chaleurs, en conséquence la récolte a été très 

perturbée en juillet et août. Certains légumes n’ont pas levé et ont mal fécondé 

(betteraves, panais, endives). En revanche, il y a eu une belle arrière-saison jusqu’au 

15 janvier et les légumes devraient continuer à bien pousser. Jean-Louis et son frère 

ont décidé d’investir dans de nombreux voilages de protection.  

 

 Le verger (Linda) : La 5
ème

 saison est en cours, il y a beaucoup de corbeilles cette 

année (66 adhérents / 32,5 paniers). En plus des pommes et poires, quelques 

distributions de cerises et de prunes, ainsi que des commandes spéciales (jus de 

pomme, oranges d’Espagne) sont réservées aux adhérents du verger. Il y aura peut être 

également une commande d’eaux de vie. Julie Brenon a quitté le collectif, Richard 

gère les distributions. Un tableau partagé a été mis en ligne pour faciliter les 

distributions, cela fonctionne bien et pourrait être appliqué à l’ensemble des Amap. Un 

listing des adhérents avec leur numéro de téléphone est également disponible au local. 

Bernard est très satisfait de l’organisation de l’Amap où il vient avec plaisir. La 

quantité de corbeilles lui convient bien. Il cherche un successeur pour son exploitation, 

il est en contact avec TDL ainsi qu’avec le GAB (groupement des agriculteurs bio). 

Les échanges avec Amap IDF sont un peu laborieux, ce serait bien s’il y avait de 

nouveau un interlocuteur identifié au sein de la courgette. Bernard remercie Richard 

de sa présence aux distributions, Richard prévoit cependant de partir, il y a donc 

besoin de quelqu’un d’autre pour s’occuper du verger. D’une façon plus générale, une 

meilleure répartition des tâches entre adhérents et gérants doit être pensée.  

 

 La tomate (Aude & Caroline) : Une bonne reconduction des contrats, de nouveaux 

adhérents (61 paniers). Il n’y a pas de place pour faire plus, des gens sont même sur 

liste d’attente. Il n’y a qu’un demi-panier solidaire. Il a été proposé de modifier les 

dates de contrat pour s’aligner davantage sur le forum des associations. La tomate 

cherche quelqu’un pour rejoindre le collectif. Il y a une bonne organisation des 

distributions qui tournent bien, il est par ailleurs facile de trouver des distributeurs au 



pied levé si besoin. Une visite de la ferme a été organisée en septembre, on peut 

regretter la faiblesse du nombre d’adhérents qui se déplacent lors de ces visites 

organisées, même si la distance est importante. Ce problème est également souligné 

pour le verger. Fabia rappelle l’importance des visites sur les exploitations qui sont 

des bonnes opportunités pour créer et pérenniser les liens avec les agriculteurs et sont 

la base de l’Amap. Certaines Amap, comme celle de Fontenay rendent d’ailleurs 

obligatoire la visite à la ferme dans le contrat. Caroline explique que Jean-Luc 

souhaitait augmenter le prix de son panier, mais que cela n’a pas été fait car il aurait 

fallu que ce soit également le cas pour le poivron, or, Jean-Louis estimait que cela ne 

se justifiait pas à ce moment-là. Cela dit, il s’agit d’exploitations et de contextes 

différents et l’augmentation d’un euro pour le panier de Jean-Luc semblerait légitime, 

les paniers n’ont pas augmenté depuis plusieurs années, de nombreux investissements 

sont nécessaires sur l’exploitation qui est très grande.  

 

Jean-Luc Matthieu, producteur de la tomate, présent lors de l’AG, présente son 

exploitation : il s’agit d’une ferme située à 110 kms à l’est de Paris. JL a commencé à 

travailler en Ile de France car il y avait très peu de maraichers dans la région il y a 

quelques années, par ailleurs sa ferme étant isolée, il lui est nécessaire de se déplacer 

de toute façon. Il est très content de ce choix qui lui a permis de découvrir le 

mouvement des Amap qui est selon lui le meilleur système pour les producteurs car 

plus sécurisant. C’est sa 8
ème

 saison avec les Lilas, une Amap qu’il apprécie 

particulièrement car le lien associatif y est fort. Il rappelle que seuls 1/3 des 

agriculteurs fonctionnant avec des Amap sont adhérents d’Amap IDF, ce qui demeure 

insuffisant car c’est un mouvement dont la pérennité n’est pas assurée et qu’il faut 

absolument encourager. Jean-Luc travaille avec quatre Amap (Fontenay, Les Lilas, 

deux en Seine et Marne). Il précise qu’il possède une surface d’exploitation assez 

importante et qu’il rencontre des difficultés pour trouver du personnel, d’où 

l’importance pour lui de pouvoir investir dans du bon matériel. Il assurera la saison 

2016-2017  et cherche des solutions pour la suite. Il va falloir renouveler les serres et 

investir dans de nouvelles chambres froides pour pouvoir stocker les légumes dans de 

bonnes conditions. Pour l’ensemble de ces raisons, une augmentation du prix des 

paniers lui est nécessaire. Enfin, il fait part de son voyage à New York où il a eu 

l’occasion de visiter les amap locales.  

 

Les commandes ponctuelles (Marie & Linda):  

L’Amap a désormais quelques commandes habituelles : viandes des Cévennes, cidre 

et jus de pomme de Bretagne, abricots de la Drôme, volailles de noël de JB. A titre 

d’exemple, les commandes de viande ont représenté 8155 euros en 2015. Aujourd’hui 

il y a un manque de moyen pour gérer les commandes ponctuelles dont l’offre ne 

cesse d’augmenter. Pour certains producteurs les Amap sont une bonne opportunité de 

débouchés, ceux-ci ne sont cependant pas toujours dans le respect de l’esprit amapien. 

Marie évoque la solution qui consisterait à créer une coopérative d’achat ou de 

s’insérer dans un projet existant.  

 

Présentation de l’association Terre de liens par Annabelle, bénévole :  

Terre de liens  a pour objectif de préserver des terres agricoles en collectant des fonds 

pour acheter des terres et y installer de jeunes agriculteurs. TDL a aujourd’hui 108 

fermes en France, un achat de cressonnière est en cours, la ferme est déjà 

opérationnelle. Cette terre de taille assez réduite a été achetée par la Fondation (et non 



par la foncière), les 2/3 des financements ont été collectés pour la cressonnière, le reste 

a été financé par l’agence des espaces verts. TDL a besoin d’adhérents car cela lui 

donne du poids politique. 98 % des exploitations sont en bio ou en transition 

(collaboration avec le champs des possibles).  

 

Projet AMAP Viande – Serge :  

Serge présente le projet d’Amap de viande. Quelques remarques ont été faites quant à 

la taille importante de la ferme, cependant il s’agit d’une ferme familiale, gérée par 

une seule famille. La ferme travaille essentiellement avec des Amap, les commandes 

se font via un fichier excel partagé, la viande est livrée sous vide, dans le respect de la 

chaîne du froid. Les livraisons auraient lieu tous les deux mois. Une visite est prévue à 

la ferme avant de démarrer l’amap qui est encore en cours de réflexion.  

 

Bilan financier  

 

En ce qui concerne la subvention, le rendu des comptes a été envoyé au conseil régional fin 

2015, le dossier étant complet, l’argent devrait être versé prochainement.  

Pierre Stoeber souligne qu’étant donné notre bilan financier, davantage de paniers solidaires 

auraient pu être financés. Annie lui fait part des discussions menées au sein du collectif à cet 

égard. Nous avons du mal à trouver des personnes qui pourraient bénéficier de paniers 

solidaires, il y a une nécessité de communiquer davantage à ce sujet, peut être en passant par 

le réseau des PMI ou des centres sociaux. Une annonce sera également passée dans info lilas à 

l’occasion de l’article qui rendra compte de notre AG. Toutefois, l’engagement sur l’année et 

la nécessité de récupérer son panier chaque semaine s’avèrent souvent dissuasifs.  

Point sur la courgette bavarde (Neil):  

Neil remercie Elodie Brûlé qui a réalisé les newsletters en 2015. Suite au départ d’Elodie, des 

incertitudes demeurent quant à la poursuite de la newsletter.  

 

DEPENSES Euros RECETTES Euros

PANIERS SOLIDAIRES 969,90 ADHESIONS 2 090,00

ADHESIONS AMAP IDF & TERRE DE LIENS 550,00 REVENTES 1 778,67

PUBLICATIONS, PUBLICITE 892,01 SUBVENTION A RECEVOIR 1 296,20

SOUTIEN REMY GAMET « ABEILLE » 1 150,00 RECETTE REPAS SOLIDAIRE « ABEILLE » 837,42

ACHAT CALENDRIERS 185,00 VENTE CALENDRIERS 450,00

SOUTIEN TERRE DE LIENS 265,00

FRAIS BANCAIRES 117,71

DEPENSES COURANTES 201,19

PROVISIONS ACTIONS A VENIR 2 172,28 PRODUIT DIVERS 50,80

TOTAL DEPENSES 6 503,09 TOTAL RECETTES 6 503,09

COMPTE DE RESULTAT 2015 « LA COURGETTE SOLIDAIRE »



Vote des bilans :  

Le rapport moral et le rapport financier sont approuvés à l’unanimité.  

Renouvellement du collectif :  

Une dizaine de personnes sont nécessaires, pour remplacer les départs, nous les remercions 

pour leur action toute au long de l’année 2015, et parfois depuis beaucoup plus longtemps : 

Richard Stehr, Elodie Brulé, Julie Brenon.  

A noter que 2 personnes s’étaient proposées l’an dernier mais n’ont pas pu s’investir comme 

prévu : Isabelle Siegel, Sarah Taisne,  

Nouveaux membres intégrant le collectif pour 2016:  

- Héléna Mont-Rehel : tartine 

- Stéphanie Mont-Rehel : tomate  

- Serge Majecki : viande 

- Marielle Duverdier : verger  

- Marina Seder Colomina : newsletter  

Témoignage de Pierre Stoeber sur les premières années de la courgette :   

Au début des années 2000, seuls les jardins de Cocagne fournissaient des légumes bio. 

Quelques Lilasiens se sont réunis pour ouvrir un dépôt aux Lilas. Au-delà de 10 adhérents, il a 

fallu trouver une autre solution, en 2003, une alliance producteur-consommateur a donc été 

créée. La première Amap d’IDF s’est ouverte à Pantin. En 2005, il a été décidé de passer au 

modèle de l’Amap, des producteurs ont été recherchés via Amap IDF, des tracts ont été 

distribués lors du forum des associations, une trentaine de personnes s’est montrée intéressée 

et l’Amap a pu commencer. L’association a été créée un peu plus tard. Les premières 

distributions avaient lieu à Lilas en scène.  

**************** 

La soirée s’est poursuivie par la traditionnelle Soup’ Party et la commémoration des 10 ans 

de l’association. Les 60 personnes présentes au repas ont partagé les plats apportés par 

chacun. Pour le dessert, les délicieuses galettes des rois commandées à notre boulangerie de la 

Tartine, la Conquête du Pain. Certains adhérents avaient confectionné des couronnes ou 

chapeaux en matériau recyclé et ont eu beaucoup de succès. Et pour l’ambiance, une 

animation musicale par un jeune pianiste de 18 ans, Antoine, grâce au piano aimablement 

prêté par Lilas en Scène. 

 

 

Compte rendu rédigé par Julie Bourgoint, validé par le Collectif 


